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A l’heure où j’écris cet éditorial, le congrès international de l’ACAPS de Leuven vient de se 

terminer. Nous avons pu bénéficier de l’accueil et de l’hospitalité de nos amis belges, dans 

une ambiance internationale qui renforce le positionnement et le rayonnement de notre 

association. Bien que passablement occupé par diverses tâches organisationnelles (j’y 

reviendrai plus loin), j’ai pu profiter de nombreuses communications, orales ou affichées. Je 

me suis projeté 15 ans en arrière, à Lille, alors que participant à mon premier congrès 

ACAPS, alors étudiant en thèse, je tentais de surmonter le trac précédent ma première 

communication orale. Depuis je n’ai pas raté beaucoup de ces rendez-vous d’automne. J’ai vu 

voici quelques années mes thésards présenter leurs travaux, et cette fois-ci c’était le tour des 

étudiants de mes anciens étudiants, devenus entre-temps maîtres de conférence. Je souhaite à 

toutes les jeunes pousses que l’on a vues à Leuven présenter souvent pour la première fois 

leurs travaux de connaître un jour ce plaisir subtil du flambeau transmis.  

 

Le Conseil d’Administration de l’ACAPS a bien travaillé lors de ce congrès. Il a notamment 

œuvré à un toilettage des statuts de l’association, qui n’avaient pas évolué depuis sa création. 

Ces nouveaux statuts permettront un fonctionnement plus rationnel du Conseil, en alignant les 

mandats sur le rythme des congrès biannuels. Par ailleurs, ces nouveaux statuts permettrons 

de donner aux jeunes cherches une représentation plus stable et plus effective. Le prochain 

Congrès aura lieu à Lyon, en 2009.  

 

Il a également été longuement question de cette revue. A l’heure où les instances d’évaluation 

de la recherche mettent l’accent sur la nécessité d’élever le niveau de publication et où l’on 

sent que les jeunes chercheurs de l’association suivent avec enthousiasme cette démarche de 

qualité et s’ouvrent à l’international, l’ACAPS peut-elle se contenter d’une revue francophone 

non indexée ? Mais par ailleurs, dans un contexte de concurrence effrénée dans le domaine de 

la publication scientifique, Science et Motricité n’a-t-elle pas un créneau original à occuper, 

au niveau de la vulgarisation et de la diffusion des connaissances dans la communauté des 

STAPS ? Nous n’avons pas apporté de réponse définitive à ces questions. Mais il nous est 

apparu que l’attentisme était la pire des solutions : il appartiendra au Conseil d’Administration 

de l’ACAPS de prendre rapidement des décisions quant à la nouvelle orientation qu’il 

entendra donner à la revue de l’association.  
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